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Il est impression-
nant de jeter un 
coup d’œil dans 
le rétroviseur pour 
regarder le chemin 
parcouru. Il arrive, 
au cours d’une 
retraite, de relire sa 
vie sous le regard 
de Dieu et de voir 
se dessiner un axe 
de vie à travers le va 
et vient des trans-
formations et des 
étapes traversées. 
Que vais-je retenir, aujourd’hui, à plus de 80 
ans comme passages effectués, ou ratés ?  
Finalement, qu’est-ce qui m’a construit ? 

Souvenez-vous de ce qui s'est passé dès 
les temps anciens ! Isaïe 46, 9 

Né à Paris en janvier 1941, quatrième d’une 
fratrie de sept (six garçons, une fille), j’ai de 
nombreux souvenirs d’enfance et de jeunesse 
colorés par l’importance de la famille (élargie 
aux cousins et amis, surtout en vacances 
en Loire-Atlantique et Gironde). Une période 
rythmée par l’importance des références et 
des fêtes religieuses, par le sens du service 
et du devoir, du partage et de la disponibilité 
envers les moins favorisés. Mais comme le 
disait Tertullien : On ne naît pas chrétien, on 
le devient. Le visage sécurisant et doux du 
Jésus de mon enfance s’est approfondi.

Au cours d’une semaine pascale avec des 
étudiants en droit du Centre saint Yves, dans 
un village d’ouvriers ruraux du Jura,  une ex-
périence spirituelle m’a éclairé sur moi-même 
et sur la réalité du monde. Je pris mieux 

conscience que 
seul l’amour de Dieu 
me construit et peut 
rendre le monde 
plus humain. Sur-
tout qu’avec cette 
petite communau-
té étudiante nous 
étudions le sens 
de l’histoire chez 
le Père Teilhard de 
Chardin, et étions 
accompagnés de 
frères dominicains 

dont  la présentation de l’Évangile et le sens 
de la foi prenaient en compte l’aujourd’hui 
de l’histoire des hommes. De plus, c’était 
l’époque où le concile Vatican II se préparait. 
Le monde paraissait plein d’espoirs.

Ce que nous avons vu et entendu, ce que 
nous avons contemplé du Verbe de vie…
Nous rendons témoignage et nous vous 
l’annonçons ! 1 Jn 1, 1-4

Séduit par l’élan d’un avenir possible, la 
confiance et le compagnonnage de Jésus, je 
laisse de côté la carrière maritime préparée. Je 
change de cap. Je n’avais guère d’attrait pour 
la vie du clergé. Après quelques recherches, 
je découvre les Frères Missionnaires des 
Campagnes. Touché par leur vie fraternelle, 
leur style de vie simple, la diversité de leurs 
engagements en monde rural et les services 
en Église, je me lance dans l’aventure en août 
1964. Cet acte de foi va me conduire en pleine 
mer, là où le vent souffle. Tu entends sa voix, 
mais tu ne sais ni d’où il vient ni où il va ! 
Jn 3, 8
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Appel à une vie d’homme dans  
la Pâque de Jésus-Christ 
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Cheminer dans 
l’inattendu
Chez les Frères 
Missionnaires des 
Campagnes j’approfondis 
le sens de la fraternité 
fondée sur l’adhésion à 
Jésus Christ (disciples, 
tous consacrés par le 
baptême), une culture 
biblique et  liturgique (la 
Parole de Dieu prend 
corps dans l’aujourd’hui, 
une manière de partager 
la foi en prise avec la vie). 
Les Frères, vivant leur 
mission en proximité avec 
les gens, contribuent, avec 
d’autres, à promouvoir 
une vie plus humaine. Ils désirent construire 
des communautés en coresponsabilité ; 
tous  appelés à la même tâche et unis dans 
la même louange. J’aime cette fraternité et 
le signe qu’elle représente pour la mission. 
Levain dans la pâte. Lc 13,20

Dans les prieurés et pays où j’ai été envoyé, 
j’ai beaucoup reçu de tous. Que ce soit 
comme prêtre en paroisse ou aumônier à 
Crèvecœur-le-Grand (Oise 1971-1979), à 
Châteaumeillant (Cher 2002-2013). Que ce 
soit en diverses responsabilités au service 
général de la Congrégation (1979-1992) ou 
comme Régional, formateur et acteur de 
développement, à Massedena (Togo 1992-
2002), à Pama et Bobo-Dioulasso (Burkina-
Faso 2013-2016). Que ce soit en participant 
au lieu d’Eglise le Puits d’Hiver à Chichery 
(Yonne), puis à partir de Brienon-sur-Armençon 
depuis 2018. 

Que de rencontres et de liens tissés, grâce 
à Dieu, dans cette participation aux diverses 
associations sociales, culturelles, diocésaines. 
Par exemple : Groupe de réflexion sur 
la Mission Rurale, Office de tourisme, 
coopérative viticole, ACAT, Rotary, Instances 
de la Vie Religieuse, Fraternité Missionnaire 
en Rural, etc. Autant d’occasions d’écoute, 

d’enrichissements, de 
prises de conscience de 
mes limites et de fragilités à 
dépasser. Un des souvenirs 
le plus fort, le lancement 
et l’accompagnement de 
la première communauté 
chrétienne dans le village 
isolé et animiste de 
Massedena. Cela m’a fait 
vivre les Actes des Apôtres 
aujourd’hui.

Si mon engagement 
a été pris dans une 
période pleine d’élan, 
tout n’a pas été simple 
pour autant. L’évolution 
rapide et profonde de 
la société s’est chargée 

de bousculer les repères. Des difficultés 
sont nées, des réformes avortées… J’ai dû 
m’adapter, ronger mon frein, apprendre à 
vivre dans la fragilité et à voir des fruits que je 
n’attendais pas. Choisis la vie ! Dt 30, 15-19 est 
un exercice quotidien. De nouvelles pistes, que 
je n’avais pu imaginer, sont en train de s’ouvrir 
pour un renouvellement de l’Église et de la 
planète. Les turbulences m’ont aidé à voir les 
limites des institutions et de mes rêves. Faute 
de les voir se réaliser, j’espère au moins que 
je reconnais mieux le Christ comme le rocher  
ps 17  auquel il faut rester attaché. 

Dans l’écoute et aimant lire, j’essaye de 
comprendre notre monde. Tu as aimé, 
Seigneur, cette terre ps 84. J’espère en un 
avenir renouvelé dans l’Esprit de l’Évangile. 

Je ne suis pas arrivé au port. Encore en chemin, 
je me sens toujours en apprentissage pour 
aimer Dieu, mes semblables et moi-même. 
Cet itinéraire me laisse un goût d’inachevé. 
Mais le mystère pascal me rappelle sans 
cesse que nous allons de commencement 
en commencement. Quand je serai dans la 
lumière du Dieu caché, j’aurai la surprise de 
découvrir ce qui s’est construit dans l’invisible. 

 Frère Jean-Louis LEJAY
 Prieuré de Brienon-sur-Armençon (Yonne)


